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Georges Perec, Un cabinet 

d’amateur, Histoire d’un 

tableau, 1979.  

 

Georges PEREC a tenu à la fin de sa vie, en 
1981 et 1982, la rubrique « jeux 
intéressants » dans la revue « Jeux et 
Stratégie » aujourd’hui disparue. Voici une 
énigme proposée en août 1981 : 
Dans la liste suivante, un mot ne devrait pas 
logiquement figurer. Lequel et pourquoi ? 
Écrit, lisible, polysyllabique, court, singulier, 
masculin, adverbe, orthographiable, intrus, 
français, substantif, mot, traduisible, 
prononçable.1 
 

Séance n°1 : Analyse de l’épigraphe2 du 

roman. 

                                                             
1 http://images.math.cnrs.fr/Devinette-de-

Perec.html 

2 « Citation placée en tête d'un écrit pour en 

suggérer le sujet ou l'esprit. » (Trésor de la Langue 

Française) 

 

Questions : 
1. Sur quelle figure de style ce texte 

prend-il appui ? Pourquoi, d’après 
vous ? Quel effet Jules Verne cherche-
t-il à produire sur le lecteur ? 

2. Définissez la thématique du texte. 
Dans quelle mesure le lieu est-il 
important pour comprendre la beauté 
des toiles exposées ? 

 

 
 
C’était un vaste quadrilatère, à pans coupés, long 
de dix mètres, large de six, haut de cinq. Un 
plafond lumineux, décoré de légères arabesques, 
distribuait un jour clair et doux sur toutes les 
merveilles entassées dans ce musée. Car, c’était 
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réellement un musée dans lequel une main 
intelligente et prodigue avait réuni tous les 
trésors de la nature et de l’art, avec ce pêle-mêle 
artiste qui distingue un atelier de peintre.3 

 
3. Lisez avec soin le texte de Jules Verne 

que Perec a omis de faire figurer dans 
son roman. Analysez le vocabulaire 
employé. Que constatez-vous ? 

4. À présent, lisez cet extrait du roman 
de Perec : Depuis « La toile 
représente » jusqu’à « voyage » (pp. 
15-16). Quels liens établissez-vous 
entre l’œuvre de Jules Verne et celle 
de Georges Perec ? 

 
Séance n°2 : L’art de la description ou « Quel 
est l’intérêt de décrire un baromètre » ? 
 

 
 
Document n°1 : Barthes Roland. « L'effet de 
réel ». In : Communications, 11, 1968. 
Recherches sémiologiques le vraisemblable. 
pp. 84-89. 
 
Questions : 

1. §1 : Pourquoi Roland Barthes 
commente-t-il avec autant de soin la 
formule « sous un baromètre », 
employée par Flaubert ? 

2.  §2 : Qu’est-ce que « l’effet de réel » ? 

                                                             
3wikisource.org/wiki/Vingt_mille_lieues_sous_les_

mers/Partie_1/Chapitre_11 

 
 

 
 
Énigme : Amusez-vous à identifier les détails 
qui émaillent la description de la toile figurant 
dans la « notice » (pp. 15-20) que propose 
Perec. Les détails relevés ont-ils tous un sens ? 
 
Séance n°3 : Lecture analytique n°1 : Depuis 
le début jusqu’à « Maritza Schellenbube » (pp. 
11-12). L’incipit. 
 
Séance n°4 : Le « Cabinet d’amateur ». 
 

1. La naissance d’une idée de Georges 
Perec ! 
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Document n°2 : Entretien radiophonique 
entre Georges Perec et Gérard-Julien Salvy, 12 
janvier 1980. 
 
J'avais envie de ne pas dire complètement adieu à La 
Vie mode d'emploi. C'était un livre que j'ai travaillé 
pendant si longtemps, que j'ai gardé pendant si 
longtemps, que je n'arrivais pas à m'en défaire 
complètement. Pour m'en défaire, j'ai pensé que le plus 
simple était d'écrire un récit court qui n'aurait aucune 
relation directe avec VME mais qui pour moi 
fonctionnerait comme une sorte d'encryptage. VME y 
serait codée, ça me permettrait une dernière fois de 
travailler sur des thèmes analogues. [...] L'autre point de 
départ, c'est que depuis toujours je suis fasciné par ces 
tableaux qu'on appelle « cabinets d’amateur ». J'en 
connaissais assez peu avant de commencer le livre. J'en 
connaissais surtout deux qui sont au Musée de 
Bruxelles, que j'avais très soigneusement remarqués. 
Ensuite, quand je me suis documenté sur le livre, j'en ai 
découvert beaucoup plus, peut-être deux cents ou trois 
cents. L'idée d'un tableau qui est en lui-même un musée, 
qui est l'image, la représentation d'une série de 
tableaux, et parfois dans ces tableaux il y avait encore 
une fois un tableau qui est un tableau qui représente une 
série de tableaux et cetera, ces mises en abyme 
successives, c'est quelque chose qui me plaisait 
beaucoup. 
 

2. De l’étude d’un tableau à la naissance 
d’un récit. 
 

a) Commentaire de la source 
iconographique : 

 
Document n°3 : Steen Bille Jørgensen, Carsten 
Sestoft, Georges Perec et l'histoire : actes du 
colloque international de l'Institut de 
littérature comparée, Université de 
Copenhague du 30 avril au 1er mai 1998. 
 
Questions :  
 

1. Définissez les sources picturales et 
textuelles du récit de Perec. 

2. Montrez que le récit de Perec porte 
l’empreinte de l’influence de ses 
sources. 
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b) Histoire des Arts : Guillaume van 
Haecht, Cabinet d’amateur de 
Cornélius van der Geest4, 1628. 

 

 
 
Document n°4 : Hans Belting, « Puissance et 
impuissance de l’image », in Revue des 
Sciences Sociales, 2005, n°34, « Le rapport à 
l’image ». 
 

 

                                                             
4 Cornélius van der Geest, né en 1575 et décédé le 

10 mars 1638, est un négociant en épices, 

bourgeois d'Anvers, doyen de la corporation des 

merciers1, qui consacra sa fortune à soutenir des 

artistes anversois et à se constituer une riche 

collection de peintures et de sculptures. [Source : 

Wikipedia, Septembre 2016] 

 

 
 
Pour conclure : Stanley Kubrick ou l’art de 
couvrir les murs blancs d’un message codé… 
 

 
 

Stanley Kubrick, Eyes Wide Shut, 1999. 
 
Séance n°5 : Lecture analytique n°2 : Depuis 
« La toile représente » jusqu’à « les fait voir » 
(pp. 15-17). Le « Cabinet d’amateur » de 
Perec. 
 
Thèse n°1 : 
 
 
 
Thèse n°2 : 
 
 
 
 
Séance n°6 : La structure du roman : Une 
savante construction arithmétique. 
 

Puissance du « Cabinet d’amateur » 

dans l’œuvre de Georges Perec. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Anvers
https://fr.wikipedia.org/wiki/Corn%C3%A9lius_van_der_Geest#cite_note-1
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Document n°5 : Manet van Montfrans, La 
contrainte du réel, 1999. 
 

 

 

 

 

 

 
 
Questions :  

1. Retrouvez la structure du roman de 
Perec, en prenant appui sur ce texte 
universitaire ; 

2. Quelle place les nombres occupent-ils 
dans l’œuvre ? Qu’en pensez-vous ? 

 
Séance n°7 : Lecture analytique n°3 : Depuis 
« Ces modifications impondérables » jusqu’à 
« retirées de l’exposition. » (pp. 22-24). Le 
« Cabinet d’amateur » partiellement souillé. 
 
 « Une attitude polémique semble donc 
présider à la naissance des tableaux à 
« Cabinets d’Amateurs » : ils mettent en scène 
un conflit fondamental entre deux attitudes 
extrêmes envers les images : d’un côté leur 
organisation dans un système du savoir, de 
l’autre leur anéantissement. » (Victor I. 
Stoichita5) 
 
Document n°6 : Article « Iconoclaste », in 
Trésor de la Langue Française, Septembre 
2016. 
ICONOCLASME, subst. masc. HIST. RELIG. 
[Dans l'Empire byzantin] Doctrine hérétique 
des VIIIeet IXesiècles qui voulait supprimer le 
culte des images saintes, et mouvement 
politique qui s'ensuivit, accompagné de 
persécutions. La querelle de l'iconoclasme achève de 
détruire ce qui avait échappé aux injures du temps 
(L'Hist. et ses méth.,1961, p. 543). 
 
Document n°7 : Christin Olivier, « Du culte 
chrétien au culte de l'art : la transformation 
du statut de l'image (XVe-XVIIIe 
siècles) », Revue d’histoire moderne et 

                                                             
5 « Cabinets d’Amateurs et scénario iconoclaste 

dans la peinture anversoise du XVIIe siècle », in 

L’Art et les Révolutions, 1989. 

http://www.cnrtl.fr/definition/iconoclasme
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contemporaine 3/2002 (no49-3) , p. 176-194.6  
 

 
 
 

 
 
Séance n°8 : Lecture analytique n°4 : Depuis 
« Lester Nowak » jusqu’à « intégralement 
peinte. » (pp. 26-28). Le « Cabinet 
d’amateur » et la technique de la mise en 
abîme. 
 
Thèse n°1 : 
 
 
 
 
Thèse n°2 : 
 
 
 
 
 

                                                             
6 URL : www.cairn.info/revue-d-histoire-moderne-

et-contemporaine-2002-3-page-176.htm. 
 

 
 
Séance n°9 : Le jeu des citations dans le 
roman. 
 
Document n°8 : Manet van Montfrans, La 
contrainte du réel, 1999. 
 

 
 
Question : Retrouvez les citations fort 
nombreuses, il est vrai, dont parle Manet van 
Montfrans. Pourquoi Perec s’amuse-t-il à 
multiplier les citations de cette façon ? 
Efforcez-vous de déterminer ses intentions. 
 
Séance n°9 : Perec et l’art du trompe-l’œil. 
 

a) Document n°9 : Article « Trompe-
l’œil », in Encyclopédie Larousse, 
Septembre 2016. 

 
Peinture qui donne à distance l'illusion de la 
réalité (relief, impressions tactile, spatiale…) ; 
art d'exécuter ce genre d'œuvres. (Appliqué 
aux sculptures et aux architectures feintes 

http://www.cairn.info/revue-d-histoire-moderne-et-contemporaine-2002-3-page-176.htm
http://www.cairn.info/revue-d-histoire-moderne-et-contemporaine-2002-3-page-176.htm
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comme au rendu des objets, cet art est pratiqué 
depuis l'Antiquité. Apparence flatteuse mais 
trompeuse.  
 

 
 

b) Document n°10 : Louis Marin, « Le 
trompe-l’œil, un comble de la 
peinture », in L’effet trompe-l’œil dans 
l’art et la psychanalyse, Paris, Dunod, 
1988. 

 

 
 

c) Document n°11 : Manet van 
Montfrans, La contrainte du réel, 
1999. 

 

 

 
 
Question : Pourquoi pouvons-nous affirmer 
que le livre de Perec est en quelque sorte un 
« trompe-l’œil » littéraire ? Recherchez dans 
l’œuvre des exemples précis justifiant cette 
assertion. 
 
Séance n°11 : Les dangers des tromperies de 
la vue et de l’amour du Beau. 
 
Document n°12 : Christin Olivier, « Du culte 
chrétien au culte de l'art : la transformation 
du statut de l'image (XVe-XVIIIe 
siècles) », Revue d’histoire moderne et 
contemporaine 3/2002 (no49-3) , p. 176-194. 
 

 
 
Dans son texte, Perec multiplie les allusions 
aux tromperies de la vue. Identifiez et relevez, 
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dans l’œuvre, des exemples se rattachant aux 
thématiques voisines suivantes : 
 

 Le motif de la réflexion (« Art and 
Reflection ») : p. 24 ; 

 Variations autour du mot 
« réflexion » : pp. 27-28 ; 

 Les jeux d’optique : pp. 18-21 ; 
 Les œuvres « encryptées » : pp. 24-

25 ; 
 Le motif du « miroir » : pp. 52-53 ; 
 Le thème de la « photographie » : pp. 

58-59 ; 
 Le « trompe l’œil » : pp. 60-61 ; 
 L’entreprise Kodak et les 

iconoclastes : pp. 70-71. 
 
Séance n°12 : Lecture cursive : Depuis 
« Personne ne sembla jamais » jusqu’à la fin 
(pp. 83-85). L’excipit. 
 
Séance n°13 : Dissertation autour de la 
dernière phrase du roman de Perec : « Des 
vérifications entreprises avec diligence ne 
tardèrent pas à démontrer qu’en effet la 
plupart des tableaux de la collection Raffke 
étaient faux, comme sont faux la plupart des 
détails de ce récit fictif, conçu pour le seul 
plaisir, et le seul frisson, du faire-semblant. » 
 

Pourquoi/comment cet art du faire-semblant 

génère-t-il le plaisir et le frisson ? 

 
Vous pourrez, pour répondre à cette question 
plus facilement, prendre appui sur les 
documents suivants portant sur l’art de 
substituer un mot à une chose, et/ou une 
chose à un mot : 
 
Texte de référence : Louis Marin, « Le trompe-
l’œil, un comble de la peinture », in L’effet 
trompe-l’œil dans l’art et la psychanalyse, 
Paris, Dunod, 1988. 
 
 

 
 
 

 
 

Magritte, La Clef des songes, 1930. 
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